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Définitions de la géographie 
 
Le mot « géographie » que nous utilisons provient du grec et signifie représentation écrite 
(graphê) de la terre (gê).  La science géographique est une description de tout l’espace habité 
(oikumenê) ainsi que la démarche scientifique spécifique qui associe des observations 
astronomiques sur la sphère terrestre.  Le nom d’Eratosthène est associé à la « création »  de 
la géographie.   
 
Pour les anciens Egyptiens, l’idée de géographie existait, mais n’était pas conçue comme une 
science mathématique ou astronomique.  Mais était plus liée à la narration, ce que nous 
retrouvons ultérieurement dans la conception grecque.  L’autre élément était non pas un calcul 
de longitudes ou de latitudes (ou de leurs précurseurs), mais l’établissement d’un catalogue, 
une liste de ce qui pouvait être observé dans le lieu décrit proche ou lointain.  Pour les 
Egyptiens anciens les listes sont en effet la base égyptienne de toute connaissance.  Il s’agit 
alors de l’énumération de peuples étrangers, de liste des villes égyptiennes, de cadastre 
(comme nous avons dans le Papyrus Wilbour), ou d’un inventaire de biens sacerdotaux 
(Papyrus Harris).   Nous avons ainsi ce que nous pouvons appeler une géographie religieuse 
qui consiste en un inventaire des villes saintes, de leurs dieux et des théologies locales… 
 
 
Exemples de textes, cartes ou listes 
 
Les Egyptiens nous ont laissé des plans et cartes, comme la carte des mines du Ouadi 
Hammamat (au Musée de Turin) représentant les installations des mineurs les montagnes 
environnantes.  Le site exact n’est pas connu mais la région minière est située entre Coptos et 
la Mer rouge.  Les Egyptiens anciens nous ont également transmis les cartes de l’au-delà.   
 
Dans le temple de Karnak, dams l’Akhménou et son « jardin botqnique », nous avons une 
liste magnifique des plantes et animaux rencontrés par Thoutmosis III lors de ses expéditions 
en Syro-Palestine.   
 
Le voyage de Sinouhé décrivant sa vie dans le Levant syrien, est appelé conte, quoiqu’elle 
soit aussi une autobiographie.  Sa description des lieux et de sa vie pourrait être un texte 
d’ethno-géographie.   
 
Un voyageur anonyme nous a laissé un témoignage de la circumnavigation de l’Afrique sous 
Néchao II (610-595 av. J.-C.).  L’existence du voyage n’est pas assurée, mais des descriptions 
sont surprenantes.   



 
Exemples grecs et romains 
 
Strabon, (64 av. J.-C. – 21 ap. J.-C.) nous a laissé XVII livres.  Le dernier décrit l’Egypte et la 
Lybie (« L’Afrique »).  On a pu tirer des textes, une carte.    
 
Une mosaïque d’époque romaine a été retrouvée à Palestrina (Praenestre) en Italie. Elle 
représente la vallée du Nil, ses habitants, la faune et la flore.  Elle est une copie d’une 
« carte » d’époque ptolémaïque semble-t-il.   
 
Claude Ptolémée, (100-170 ap. J.-C.) était un savant grec qui a représenté le monde 
mathématiquement d’après ses calculs.   
 
Hérodote (484-482 av. J.-C.), quoique historien, a permis l’établissement d’une carte d’après 
ses descriptions dans ses « Histoires ».   
 
 
 
Les cartes antiques ont été oubliées puis retrouvées à la renaissance (comme les calculs de 
Ptolémée) et ont redonné naissance à la cartographie moderne grâce aux nouveaux 
instruments, de calcul, de positionnement dans l’espace et aux découvertes des voyageurs.   
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